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Déclaration 
par Aram Suren 
Hamparian, Di-
recteur exécutif 
du CNAA

Les Arméniens ont servi les 
autres - empires - comme en-
treprises - extrêmement bien au 
cours des siècles.

Des générations ont fait de 
leur mieux et brillamment de 
l’époque romaine à la domina-
tion russe, et depuis la conquête 
arabe de l’Empire ottoman - ils 
ont enrichi, encouragé, et per-
mis des intérêts étrangers, et 
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Serge Sargssian a reçu le Secrétaire général de l’OTAN 
Anders Fogh Rasmussen

Le secrétaire général de 
l’OTAN, M. Anders Fogh Ras-
mussen, s’est rendu en Arménie le 
6 septembre 2012, dans le cadre de 
la visite qu’il effectuait dans la ré-
gion du Sud-Caucase.

Nous vous présentons ci-après 
les déclarations du Président armé-
nien Serge Sargssian et du secré-
taire général de l’OTAN M. An-
ders Fogh Rasmussen.

Honorable M. Rasmussen,
Une fois de plus je voudrais 

vous souhaiter la bienvenue en Ar-
ménie. Je suis heureux d’affirmer 
que les relations de partenariat 
Arménie - OTAN durant cette 
période ont enregistré des progrès 
considérables.

Le troisième document 2011-
2013 du Plan d’action individuel 
pour le partenariat Arménie-OTAN 
est en cours de mise en œuvre. Le 
niveau élevé de coopération avec 
l’OTAN a permis à l’Arménie 
d’apporter sa contribution au sys-
tème de sécurité internationale. A 

l’heure actuelle l’Arménie partic-
ipe aux opérations de l’OTAN en 
Afghanistan et au Kosovo.

L’Arménie est prête à mainte-
nir et à développer le niveau actuel 
de coopération.

Les menaces de sécurité ac-
tuelles exigent des approches 
globales et communes au nom de 
l’Alliance et des pays partenaires. 
Je suis convaincu que les relations 
avec les États partenaires jouent 
un rôle important dans le succès de 
l’Alliance et dans la construction 
du système de sécurité moderne.

Le document cadre du Parte-
nariat pour la paix stipule que « la 
protection et la promotion des lib-
ertés fondamentales et des droits 
de l’homme, et la sauvegarde de la 
liberté, de la justice et de la paix 
par la démocratie sont des valeurs 
essentielles pour le partenariat. 
» Et depuis 1994, le programme 
a vraiment apporté une contribu-
tion considérable au développe-
ment démocratique de notre pays. 
Malheureusement, dans le cadre 

du PPP, nous avons également as-
sisté à des violations sévères, très 
sévères des principes mentionnés 
ci-dessus qui, certes, ne doivent 
pas jeter une ombre sur nos rela-
tions avec l’OTAN.

En 2004, l’assassinat à coups 
de hache de l’officier arménien 
pendant les cours d’anglais organi-
sés dans le cadre du Programme 
« Partenariat Pour la Paix » de 
l’OTAN est si épouvantable et ef-
froyable qu’il n’y pas la nécessité 
d’évoquer cette affaire. A cette 
époque, le droit fondamental de 
Gurgen Margarian - son droit à la 
vie - avait été perfidement violé. Il 
semblait que justice soit faite: le 
meurtrier a été envoyé en prison 
à perpétuité. Cependant, ce qui 
s’est passé il y a quelques jours 
était un défi à toutes les personnes 
d’un raisonnement solide: nous 
avons appris que le criminel a été 
libéré par les autorités hongroises 
et extradé vers l’Azerbaïdjan, où 
il a été immédiatement gracié par 

Suite à la page 2

Suite à la page 2

Après la réunion, le Président arménien et le secrétaire général de l’OTAN ont 
fait une déclaration commune pour les représentants des médias et ont répon-
du aux questions des journalistes.

Il est temps 
pour 

les Arméniens 
de s’unir                     

Visite du secrétaire général de l’OTAN 
en Arménie

Déclaration du Secrétaire 
général du CE, Thorbjørn Jagland

Dans une déclaration publiée le 
4 septembre, le Secrétaire Général 
du Conseil de l’Europe Thorbjørn 
Jagland estime qu’un meurtre tel 
que celui commis par Ramil Safa-
rov ne saurait être glorifié.

 « Ramil Safarov a été jugé pour 
meurtre et condamné à la prison à 
vie en Hongrie. Le 31 août, il a 
été transféré en Azerbaïdjan, où il 
a été immédiatement gracié. Je ne 
veux pas commenter les procédures 
judiciaires, mais j’estime inaccept-
able qu’un individu condamné pour 

meurtre soit accueilli en héros. »
 « Je rejette l’idée d’un monde 

où la morale se délite, où les princi-
pes fondés sur le respect de l’état 
de droit et de la dignité humaine 
sont niés. Ce n’est pas l’Europe que 
nous devrions souhaiter pour les 
générations futures. Je condamne 
cette glorification du crime et ap-
pelle instamment chacun d’entre 
nous à œuvrer pour le respect de la 
vie et de nos valeurs, telles que les 
défend le Conseil de l’Europe », a-
t-il déclaré.  
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Vahagn
 CHAKHALYAN

Le leader des 
Arméniens 

de Géorgie au 
DJAVAK

Emprisonné depuis 
le 19 juillet 2008

Le ministère arménien 
de la Diaspora a un nouveau 
vice-ministre, Vahé Djilavian
La ministre de la Diaspora, 

Hranouch Hagopian fait nommer 
un vice-ministre par une décision 
du Premier ministre. Il s’appelle 
Monsieur Vahé Djilavian 37 ans, 
né à Erévan. Après avoir exercé di-
verses fonctions dans les ministères 
il était jusqu’en 2012 au ministère 
des Transports et de la communi-
cation comme Chef du Personnel. 
Vahé Djilavian  n’appartient à au-
cun parti politique. Il est marié et 
père de deux enfants.

Il est temps pour les Arméniens ... 

parfois même les envahisseurs 
étrangers.

Il est temps maintenant - dans 
le respect des droits et des re-
sponsabilités de tous - pour les 
Arméniens de s’unir pour récol-
ter - en notre propre nom et pour 

nos propres intérêts - les fruits de 
nos travaux, de la grande richesse 
de notre labeur, longtemps semée 
dans le sol de la jeunesse de notre 
nation, nourrie de notre sueur, 
larmes et sang, mais, bien trop 
souvent, récoltés par d’autres - à 
leur profit, non pour le nôtre.

Début à la page 1

Il est temps d’agir : les Arméniens de Syrie ont besoin de votre aide de toute urgence 
Par Harut 
Sassounian 
Éditeur de: 
The California 
Courier 
Le 30 août 2012 

Des analystes et des experts au-
toproclamés ont beaucoup trop parlé 
de la crise tragique qui a lieu en 
Syrie, et ils ont réussi à diffuser de 
la désinformation, mettant ainsi en 
danger la sécurité de la communauté 
arménienne. 

Bien que ce soit un peu tard, au 
lieu de propager des idées politiques 
qui ne tiennent pas de debout, la 
diaspora devrait plutôt se concentrer 
pour fournir d’urgence une aide hu-
manitaire très nécessaire aux Armé-
niens syriens. 

Il est encourageant de constater 
que des organisations arméniennes 
ont commencé à lever des fonds pour 
répondre aux besoins des Armé-
niens de Syrie. Allant plus loin, dans 
quelques pays, des organisations so-
ciales, religieuses et politiques ont 
formé des coalitions pour distribuer 
l’aide nécessaire d’une façon coor-
donnée. On espère que ces groupes 
feront rapidement des déclarations 
sur les besoins spécifiques des Ar-
méniens de Syrie, la somme qui doit 
être levée et le mécanisme pour dis-

tribuer les fonds. 
En absence d’une grande struc-

ture de la diaspora, qui représen-
terait tous les Arméniens du monde 
entier et gèreraient leurs problèmes 
collectifs, chaque communauté es-
saie de former son propre groupe 
de coordination. Dans quelques cas, 
plusieurs commissions mixtes sont 
établies dans la même communauté, 
chacune traitant un problème spéci-
fique. Pour éviter des redondances, il 
serait préférable de former une seule 
commission mixte dans chaque 
communauté, avec des sous-comités 
s’occupants de tâches distinctes. 

De plus, deux organismes pan-
arméniens pourraient jouer un rôle 
essentiel dans cette crise humani-
taire – l’un situé en dehors de la 
Syrie et l’autre à l’intérieur du pays, 
en charge de la coordination et de la 
distribution de l’aide humanitaire 
provenant de toutes les sources : 

1) L’entité à l’extérieur de la 
Syrie - qui doit encore être formée - 
coordonnerait non seulement l’aide 
de la diaspora et de l’Arménie, mais 
plus important encore, une aide sé-
curisée des gouvernements, des or-
ganisations internationales (Nations 
Unies, Conseil œcuménique des Ég-
lises) et des organisations non gou-
vernementales. 

2) L’entité pan-arménienne 

récemment créée en Syrie est com-
posée de toutes les organisations 
caritatives et religieuses arméni-
ennes. Elle est chargée de communi-
quer les besoins de la communauté 
au monde extérieur, de réceptionner 
l’aide fournie et de la distribuer aux 
Arméniens dans tout le pays. 

Si une évaluation complète des 
vastes besoins de la communauté 
syro-arménienne n’a pas encore été 
faite, il est clair que des millions 
de dollars sont nécessaires pour 
fournir de la nourriture, de l’eau, 
des soins médicaux, du carburant, 
de l’électricité aux milliers de fa-
milles nécessiteuses et des cours aux 
étudiants dans le besoin. Il est im-
pératif que l’aide soit partagée entre 
toutes les personnes vivant dans des 
quartiers arméniens ou près de ceux-
ci, indépendamment de leur affilia-
tion ethnique ou religieuse. 

Afin d’effectuer une telle levée 
de fond à une échelle mondiale, le 
Hayastan All-Armenian Fund devrait 
envisager cette année, de consacrer 
son téléthon au secours syro-armé-
nien. On devrait demander aux prin-
cipaux donateurs et organisations de 
faire des contributions généreuses, 
afin de préserver la présence histo-
rique arménienne en Syrie, qui est 
antérieure au génocide. Le Hayastan 
All-Armenian Fund a déjà pris une 

première mesure en ouvrant un 
compte bancaire spécial à Erevan 
pour solliciter des donations pour la 
Syrie, et à ce jour, la somme recueil-
lie s’élève à 50 000 dollars. Ce mon-
tant a été dépensé pour l’évacuation 
par avion des enfants d’Alep, afin 
qu’ils viennent en colonie de va-
cance en Arménie. 

Les fonds devraient être aussi 
levés de toute urgence, pour fournir 
un logement et des frais de subsis-
tance aux Syriens qui sont récem-
ment partis en Arménie, que ce soit 
sur une base provisoire ou perma-
nente. Ce n’est pas le moment de 
débattre de ce choix difficile qui est 
d’aider les Arméniens à rester en 
Syrie ou à déménager, puisque leur 
survie même est en danger. Tout le 
monde doit respecter les vœux et les 
appréciations des Arméniens syriens 
et soutenir leurs décisions person-
nelles. Après tout, puisque leurs 
vies ne tiennent qu’à un fil, leurs 
choix ne doivent pas être mis en 
doute. Ce n’est pas non plus le mo-
ment de rendre des jugements sur la 
qualité et la quantité d’aide fournie 
par le gouvernement arménien aux 
réfugiés syro-arméniens. De telles 
évaluations pourront être effectuées 
à une date ultérieure, une fois que la 
tempête sera calmée. 

Finalement, bien que l’aide fi-

nancière soit le besoin le plus ur-
gent, il est également important de 
faire passer le message aux Armé-
niens syriens qu’ils ne sont pas seuls 
dans cette période de grand besoin 
! Ils faudrait leur faire ressentir que 
les Arméniens et les personnes de 
bonne volonté dans le monde, se 
soucient sincèrement de leur bien-
être et mettent tout en œuvre pour 
assurer leur survie. 

Un message compatissant et 
rempli de tant d’espoir est essentiel, 
non seulement pour les Arméniens 
syriens, mais pour tous les Armé-
niens du monde. La douleur d’une 
communauté quelle qu’elle soit doit 
être partagée par tous les Arméniens. 
Ils devraient se dépêcher de venir en 
aide à la communauté frappée, par-
ce qu’ils sont tous membres d’une 
grande famille. Cet esprit de soutien 
mutuel prouverait à toutes les com-
munautés arméniennes, qu’en cas de 
malheur, elles ne seront pas aban-
données à leur destin tragique. 

Étant donné la situation sinistre 
des Arméniens en Syrie, mettons 
de côté toutes les autres considéra-
tions et hâtons-nous de leur porter 
secours! 
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le président de ce pays. J’utilise le 
mot « gracié » avec réserve parce 
que même si cet acte, ce décret a 
été appelé « décret de grâce », elle 
contenait une clause de justifica-
tion, elle était destinée à justifier 
Safarov, nulle part dans le monde 
la personne graciée n’est pas en-
couragé, la personne graciée n’est 
pas récompensée. Nulle part dans 
le monde la purgation d’une peine 
n’est pas considérée comme un 
emploi ou service. Toutefois, il a 
été payé pour le travail, il a reçu 
son salaire et a été promu - c’est ça 
le problème.

C’est étonnant de voir avec 
quel cynisme et violation des 
normes internationales est glorifié 
l’assassin par l’Azerbaïdjan. 

Il s’agit d’un phénomène inac-
ceptable, déplorable et intolérable 
qui a porté un coup dur aux objec-
tifs du Programme « Partenariat 
Pour la Paix », et constitue une 
menace sérieuse pour la sécurité 
régionale dans le Caucase du Sud. 
Dans cette situation, personne 
n’a le droit moral de garder le si-
lence, d’oublier ce qui s’est passé. 
Il équivoque et sans ambiguïté 
doit être condamnée universel-
lement, adressant un message à 
l’établissement de la justice et au 
rejet de l’impunité.

Cette démarche des autori-
tés hongroises est tout simple-
ment inacceptable. Les autori-
tés hongroises ne pouvaient tout 
simplement pas ignorer comment 
l’Azerbaïdjan glorifiait le meurtri-
er Safarov, ne pouvaient pas être 
inconscients du fait qu’il serait 
mis en liberté, d’ailleurs qu’on en 
a parlé à plusieurs reprises et les 

dirigeants hongrois avaient affirmé 
ces soupçons. Aujourd’hui, je tiens 
à exprimer ma sincère gratitude 
aux Hongrois, qui dans ce moment 
difficile ont manifesté une grande 
moralité et ont soutenu le peuple 
arménien.

Dans ce contexte, je voud-
rais également aborder une autre 
question. Nous avons prévenu nos 
partenaires à maintes reprises que 
les formulations unilatérales sur 
le conflit du Haut-Karabagh, qui 
ne reflètent pas le contenu réel des 
négociations sont dangereuses tout 
d’abord dans le sens qu’elles en-
couragent la position destructive, 
maximaliste de l’Azerbaïdjan. Je 
suis convaincu que cette « conv-
enance politique » a servi de base 
pour les actions de l’Azerbaïdjan.

Déclaration du 
Secrétaire général 
de l’OTAN Anders 
Fogh Rasmussen 

Merci beaucoup, Monsieur le 
Président,

C’est vraiment un grand plaisir 
d’être ici aujourd’hui à Erevan et je 
vous remercie, Monsieur le Prési-
dent, pour la réunion très positive 
et très constructive de ce matin. 
Ma visite en Arménie montre que 
l’OTAN est et restera engagé dans 
la région du Caucase du Sud et 
nous apprécions hautement les re-
lations avec l’Arménie. Nous vous 
remercions de votre soutien con-
stant à notre mission en Afghani-
stan. L’année dernière, vous avez 
plus que doublé votre contribution 
à la mission et, récemment, vous 
avez une fois de plus rejoint notre 

mission au Kosovo. Vos troupes, 
vos instructeurs font un excellent 
travail et vous pouvez être fiers de 
leur professionnalisme. La contri-
bution de votre pays aux missions 
dirigées par l’OTAN signifie que 
le personnel arménien ont reçu une 
formation précieuse. Ceci est im-
portant dans le développement de 
vos propres capacités de maintien 
de la paix et des efforts dans lequel 
l’OTAN apporte un soutien signi-
ficatif.

Une priorité importante dans 
notre partenariat a été la défense 
civile et des interventions en cas 
de catastrophe et nous avons égale-
ment établi une bonne coopération 
et le dialogue sur la réforme de la 
défense et nous vous encourageons 
à maintenir le cap. L’OTAN est 
prête à continuer son aide. 

L’OTAN et l’Arménie parta-
gent un grand nombre de priori-
tés politiques et d’intérêts de sé-
curité  : nous avons eu beaucoup 
d’accomplissements en Afghani-
stan et au Kosovo. C’est le mo-
ment de miser sur nos réussites, à 
approfondir l’expérience pratique 
que nos forces militaires ont acquis 
au cours des années de coopération 
et voir ce que nous pouvons faire 
ensemble pour relever les défis du 
21ème siècle.

L’Arménie est un partenaire 
précieux pour l’OTAN et l’OTAN 
est un partenaire précieux pour 
l’Arménie. Maintenant, nous 
avons la possibilité de constru-
ire un partenariat encore plus fort 
pour l’avenir. C’est une occasion 
que nous devons saisir car nous 
avons tous à gagner et la région 
entière aussi.

Merci.

Visite du secrétaire général de l’OTAN 
en Arménie

Début à la page 1
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L’Azerbaïdjan et l’Arménie au bord de la guerre pour un meurtre à la hache

En permettant la libération, contre de l’argent, d’un Azéri 
coupable du meurtre d’un Arménien, la Hongrie a réveillé 

l’hostilité entre ces deux pays.

C’est un vieux conflit qui se 
réveille et menace de tourner à la 
guerre ouverte, par la faute de la 
diplomatie vénale d’un membre 
de l’Union européenne : la Hon-
grie de Viktor Orban. L’Arménie 
et l’Azerbaïdjan, deux voisins 
du Caucase, sont au bord de 
l’affrontement.

L’histoire remonte à 2004, à 
une formation au sein de l’Otan à 
Budapest, à laquelle participaient 
Ramil Safarov, un officier envoyé 
par l’Azerbaïdjan, et Gurgen Mar-
garyan, représentant l’Arménie, 
deux républiques anciennement so-
viétiques, devenues partenaires de 
l’Alliance atlantique.

Une nuit, Safarov l’Azéri dé-
capite Margaryan l’Arménien à 
coups de hache pendant son som-
meil, à l’université de la défense na-
tionale Zrínyi Miklós de Budapest, 
avant de chercher à tuer un deux-
ième stagiaire arménien.

«Je voulais me venger de 
l’ensemble de la nation arméni-
enne», a-t-il déclaré à la police.

Un crime de sang froid qui 
choque les opinions des deux pays, 

ennemis historiques. Il est arrêté, 
jugé et condamné à la prison à per-
pétuité. Fin du premier épisode.

Au début de l’été, le premier min-
istre hongrois, Viktor Orban, effectue 
une visite officielle en Azerbaïdjan, 
placée sous le signe de l’économie, 
la Hongrie traversant de sérieuses 
difficultés. Au passage, le gouverne-
ment azéri réitère sa demande de 
voir son soldat perdu Safarov purger 
sa peine d’emprisonnement dans 

son pays...

Pour une poignée 
de dollars

Fin août, la presse hongroise 
révèle que l’Azerbaïdjan, pays riche 
en hydrocarbures, est susceptible 
d’acheter des obligations hongrois-
es d’une valeur de deux ou trois 

milliards d’euros. Une somme qui 
couvrirait la plus grande partie de 
l’émission de dette en devises pré-
vue par la Hongrie en 2012...

Officiellement, aucun rapport en-
tre les milliards d’euros et le sort de 
Ramil Safarov. Mais en Arménie, les 
mises en garde et les manifestations 
se multiplient pour empêcher ce qui 
finit par se produire : le meurtrier est 
transféré en Azerbaïdjan, officielle-
ment pour y purger sa peine. Com-
muniqué du gouvernement hongrois 
:

« Le ministère azéri a informé le 
[ministère de l’Administration pub-
lique et de la Justice] qu’il ne modifi-
erait pas la condamnation de Safarov, 
et continuerait directement à appli-
quer la condamnation fondée sur le 
verdict hongrois. »

Mais sitôt dans son pays, Ramil 
Safarov est libéré et, tel un héros na-
tional, promu au grade de comman-
dant, se voit attribuer un logement, 
offrir une voiture... Le gouvernement 
lui paye même ses arriérés de solde 
pendant ses années de prison en Hon-
grie !

L’Arménie est indignée, et l’heure 
est à la vengeance, d’abord vis-à-vis 
de la Hongrie avec laquelle les rela-
tions diplomatiques sont suspendues. 

L’armée est aussitôt placée en état 
d’alerte.

Le président arménien, Serge 
Sarkissian, a été clair lundi :

« Nous ne voulons pas la guerre, 
mais si nous y sommes contraints, 
nous nous battrons et nous gagner-
ons. »

Global Voices rapporte qu’en 
Hongrie, suite au déluge de com-
mentaires en anglais critiquant le 
gouvernement hongrois, les com-
mentaires ont été désactivés sur la 
page Facebook officielle du premier 
ministre Viktor Orban. Des commen-
taires virulents ont aussi été postés 
sur la page Facebook de l’ambassade 
de Hongrie aux Etats-Unis.

Justice à vendre
Arsen Kharatyan, qui a manifesté 

devant l’ambassade de Hongrie à 
Washington, a partagé une photo où 
il tient une affiche disant :

« Achetez la justice en Hongrie 
pour deux milliards de dollars. »

En Hongrie, où la politique de 
Viktor Orban est très contestée, le 
quotidien de gauche Nepszava, cité 
par Eurotopics.net, déplore l’initiative 
diplomatique du gouvernement :

« Le gouvernement hongrois a 
causé le plus grand scandale diplo-
matique de ces dernières décennies en 
livrant Ramil Safarov à l’Azerbaïdjan. 
[...] Pour lui, des milliards de dollars 
valent plus que l’honneur et l’équité.

A court terme, l’argent azerba-
ïdjanais peut adoucir les soucis de 
l’économie hongroise, mais notre 

pays a perdu le peu de respect dont il 
disposait en Europe et dans le monde. 
»

Eviter la guerre
Mais si l’attitude de la Hongrie 

est au cœur du débat, ce sont évidem-
ment les réactions en Arménie et en 
Azerbaïdjan qui font redouter le pire 
aujourd’hui.

Ce sont deux républiques ex-
soviétiques dont l’hostilité historique 
a éclaté au grand jour à la mort de 

l’Union soviétique en 1991, autour 
de l’enclave du Haut-Karabakh. Ce 
petit territoire d’à peine 150 000 habi-
tants d’origine arménienne, enclavé à 
l’intérieur de l’Azerbaïdjan, a décrété 
son indépendance (non reconnue) en 
1991, pour ne pas se soumettre aux 
Azéris à défaut de pouvoir se rattach-
er à l’Arménie.

Se sont ensuivis trois ans de 
guerre, faisant 30 000 morts et des 
centaines de milliers de réfugiés et 
déplacés, jusqu’en 1994, suivis de 
près de vingt ans de paix fragile car 
la question du Haut-Karabakh n’est 
toujours pas réglée. La France fait 
d’ailleurs partie d’un groupe de con-
tact, avec la Russie et les Etats-Unis, 
qui cherche vainement une solution 
depuis deux décennies...

Le tour de passe-passe autour de 
l’encombrant prisonnier de la Hong-
rie a brutalement réveillé les passions. 
Tous les Arméniens, y compris ceux 
de la diaspora, partagent le sentiment 
exprimé sur ce tweet :

« L’Azerbaïdjan menace la paix 
régionale en glorifiant un crime rac-
iste.

Le lieutenant Safarov au cours de son procès à Budapest en 2006 (AT-
TILA KISBENEDEK/AFP)

Capture d’écran de Safarov apparaissant libre à la télévision 
d’Azerbaïdjan, une rose à la main

Le portrait de Ramil Safarov brûlé pendant la manifestation devant 
l’ambassade de Hongrie à Erevan, capitale de l’Arménie

Carte de l’Azerbaïdjan. En marron, le Haut-Kabarakh (Clevelander/Wikimedia Commons/CC)

Manifestant arménien à Washington : « Achetez la justice en Hongrie 
pour deux milliards de dollars » (Via Facebook)

POLITIQUE
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Le Samedi 6 Octobre 2012 à 20h

VENEZ CELEBRER LES 30 ANS DU G2IA 

à l’Espace Montmartre !

Sous le haut-patronage de S.Exc. Monsieur 
Viguen Tchitetchian

Ambassadeur d’Arménie en France

Les pionniers de l’étude de l’architecture arménienne
Du 26 septembre au 10 octobre 2012

Centre Culturel Alex Manoogian de l?UGAB
118, rue de Courcelles 75017 Paris

Conférence-débat autour du dernier ouvrage 
du Dr. Georges Bournoutian 

« LE RAPPORT RUSSE DE 1823 
SUR LA PROVINCE DU KARABAGH »

Une source importante sur la démographie et l’économie 
du Karabagh au début du 19e siècle ce qui prouve que les 
Arméniens composaient l’écrasante majorité (95%) de la 

population habitant sur le territoire du Nagorno-Karabagh 
et des villages 

de Zanguezour en 1822

La conférence sera animée par Raymond Kévorkian

Le 21 Septembre, 2012 à 20h30

au Centre Culturel Alex Manoogian de l’UGAB
(118, rue de Courcelles, Paris 17e)

(une traduction simultanée sera assurée)

George Bournoutian est professeur d’histoire de l’Europe ori-
entale et du Moyen-Orient à l’Université d’Iona (New-York). 
Il est l’auteur de nombreux ouvrages sur l’histoire du Cau-

case Russe et de la Perse aux XVIIIe et XIXe siècles.
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K. Jacques
25 rue Allard
83990 Saint-Tropez
Tel (33) 4 94 97 41 50

K, Jacques
16 rue Pauvée
75004 Paris

Tel (33) 1 40 27 03 57

K. Jacques
16 rue Seillon

83990 Saint-Tropez
Tel (33) 4 94 97 41 50

K. Jacques
www.kjacques.fr

Forte d’une expérience acquise dans un atelier de Haute Couture 
à Erevan, Naira Sargsyan arrive à Marseille où elle suit une for-
mation à l’Institut International de Création et de Couture pour se 
perfectionner sur la fabrication de modèles à partir du logiciel Lec-
tra. En 2008 avec une amie, elle crée sa société, un Bureau de Style 
et d’Etude. En 2010 Naira ouvre sa boutique où elle réalise des 
modèles sur-mesure personnalisés comme des robes de soirée et 
de mariée mais aussi jupe, pantalon, veste et transformations de 
manteaux en fourrure, confectionnés à partir de différentes mat-
ières nobles : dentelle, mousseline, soie, cuir, fourrure. Elle donne 
naissance au rêve de ses clientes, la femme devient glamour, élé-
gante, chic et sensuelle. Comme dit Naira: « elles rêvent, je réalise, 
la Haute Couture est de l’art porté sur soi ». En octobre 2012 Naira 
exposera ses robes et ses tableaux à la mairie du 12e à Marseille, 
puis en avril 2013 à la mairie du 9e.

Naira SARGSYAN
184, bd de Sainte-Marguerite 
– 13009 Marseille
www.nairasargsyan.com

Tél :  09 53 25 91 55
Port : 06 10 96 10 28
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! Du Magazine Nouvelles d’Arménie au sujet 
des Francs Maçons d’Arméne de l’obédience 
du Grand orient 
“ Notre massacre est un complot judéo 
maçonnique car nous commencions à détenir 
le commerce du moyen orient”.

France : Les manuels scolaires et 
la question du génocide arménien

Déclenchement d’une levée de 
barricades des officiels Turcs, contre 
l’enseignement du génocide armé-
nien (1915) à l’école. Un geste de 
l’ancien gouvernement qui pourrait 
une nouvelle fois bouleverser les 
relations avec la Turquie, qui avait 
bon espoir de reconstruire des rela-
tions alors tendues avec Paris après 
l’élection du nouveau président. 

À trois ans du centenaire, voilà 
une question qui porte sur les arrières 
grands-parents des actuels enfants 
scolarisés. Pourtant, elle ne cesse 
d’attiser les foudres du parlement 
turc. 

François Hollande a dû 
s’expliquer, arguant que les pro-
grammes scolaires sont décidés par 
une commission, ayant été réunie 
bien avant l’élection du nouveau 
président. Les nouveaux programmes 
d’histoire sont donc le fruit de la ré-
forme lancée par Xavier Darcos et 
Luc Chatel. 

Cependant, comme à l’habitude 
la nouvelle a irrité l’ambassadeur 
turc, Tahsin Burcuoğlu, mais aussi 
Egemen Bağış qui a profondément 
critiqué la démarche, invitant étrange-
ment les Français à réexaminer leur 
conception en s’inspirant un peu plus 
de leur devise « Égalité, Liberté, Fra-

ternité ». 
« J’espère qu’ils réaliseront rapi-

dement leur erreur et qu’ils la corri-
geront », déclare Egemen Bağış lors 
d’un discours organisé par la TIKA. 
Et d’ajouter : « La Turquie n’a jamais 
connu de génocide ». 

Mais la rentrée scolaire ne fait que 
soulever une énième polémique entre 
la Turquie et l’Arménie. D’autant plus 
que le génocide de 1915, décidé par 
l’Empire ottoman, était déjà enseigné 
en 3e et en terminale depuis quelques 
années, mais de façon plus succincte. 
Car aujourd’hui, ce sont deux pages 
complètes d’explications et de photos 
qui viennent appuyer l’événement. 

L’an dernier déjà, une polémique 
avait encore secoué les relations 
France / Turquie après que le Parle-
ment français a voté en faveur du 
projet de loi censurant le négation-
nisme du génocide arménien. La Tur-
quie avait annulé toutes les réunions 
économiques, politiques et militaires 
avec la France en décembre. Rapide-
ment, le Conseil constitutionnel avait 
censuré, l’hiver dernier, cette même 
loi. Actuellement, François Hollande 
voudrait qu’un nouveau texte sur la 
pénalisation du négationnisme soit 
proposé à l’automne.

Ania Vercasson

Annonce du nouveau programme 
des 3e en France

Les Jeunes Talents « Nouveaux Noms » 
d’Arménie

Tournée des Nouveaux Noms du 30 septembre au 09 octobre 2012

DIMANCHE 30/09/12 Halle des Épinettes
ISSY-les- MOULINEAUX *à 15H30 47, rue de l’Egalité

     St CHAMOND MERCREDI 03/10/12
*à 20H Eglise St Pierre

VALENCE JEUDI 04/10/2012 
* à 20H 

« CONCERT Privé »
90, chemin de Robin-

son

VALENCE
VENDREDI 05/10/2012

* à 20H

« CONCERT Privé »
90, chemin de Robin-

son

PARIS -17°-
SAMEDI 06/10/12

* à 20H

Temple de l’Etoile
54/56 Av de la Grande 

Armée

PARIS -14°-

DIMANCHE 
07/10/2012

* à 20H

Diner-Concert privé 
au Yan’S Club 5, av-

enue Reille

LE PLESSIS
MARDI 9/10/12 
         * à 20H30 

« MOULIN FIDEL»
64, rue Moulin Fidel

Contact téléphone : 06.11.98.37.12
PAF : adultes 10 Euros

      Jeunes = 7 Euros, et, - de 12 ans = Gratuit

Solidarité Protestante France-Arménie (SPFA)
1, rue Cabanis – 75014 Paris

Tél. : 01 47 35 30 23 – Fax : 01 46 54 18 35
No CCP 20 178 37 G Paris

Adresse e-mail de SPFA : paris@-armenie.org
Visitez notre site Internet : www.spfa-armenie.org 


